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Pendant trois semaines, les
cultures gabonaise et
égyptienne se mettent en-
semble à la foire munici-
pale Pierre Louis Agondjo
Okawé, dans un brassage
prometteur.

LE préfet de Bendjè,Marie Eugénie Kamara aprocédé, vendredi, à lacoupure du ruban symbo-lisant l’ouverture offi-cielle de la 11e édition dela foire égypto-gabonaise- la première a eu lieu en2015 - organisée par lasociété égyptienne "Les
Pyramides du troisième
millénaire". Le premiermaire adjoint, RobertNzonghan, assurait àcette occasion, l’intérimdu premier magistratcommunal.Accueilli au départ unessai, ce rendez-vous, arelevé le directeur pro-vincial du Commerce,Wulfran Gaël Remben-dambya, est devenu unetradition. Il offre, a-t-ilsoutenu, une plate-formed’échanges aux exposantslocaux et ceux venus deLibreville et du Caire. «
Cette collaboration écono-
mique entre nos deux pays
n’est que la matérialisa-
tion de la volonté des plus
hautes autorités des deux
pays frères », a confié,Wulfran Gaël Remben-dambya.C’est aussi là, a concédél’orateur, une occasion deconverger vers l’univer-selle car, a-t-il poursuivi,en reprenant l’ancien pré-
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Le collectif des artisans de l'Ogooué-Maritime
présent.
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L'exposition attire grand monde.
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Le préfet coupant le ruban symbolique 
de l'événement.
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Les personnalités et opérateurs économiques 
apprécient les produits exposés.
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UN ou des voyous ont dé-raciné, dans la nuit demardi à mercredi dernier,au parc d’attraction du «Garage Cissé », dans lequatrième arrondisse-

ment de la commune dePort-Gentil, un sapin etdiverses fleurs ornant  cetendroit. C'est le 7 janvierde l’année en cours, dansle cadre de la journée ci-toyenne, que le maire dela circonscription, Bona-venture Kassa-Ibinga etses collaborateurs,avaient pensé à insuffler

un air écologique en celieu, en y plantant ces es-pèces. Instituée par le gouverne-ment de la République,sous l’impulsion du chefde l’Etat, Ali Bongo On-dimba, ladite journée apour principal objectif,rappelle-t-on, le respectde l'intérêt public, mais

surtout de contribuer à lalutte contre l'insalubritédans les villes et villagesdu Gabon.Bonaventure Kassa-Ibinga et ses adjoints ontvivement condamné cetacte qui relève, à leursyeux, du grand bandi-tisme. « Il n’est pas normal
qu’au moment où la muni-

cipalité, avec les moyens
de bord, essaie d’embellir
la cité et protéger l’envi-
ronnement par la création
des parcs d’attraction et
des jardins, en application
des recommandations du
Conseil municipal, des in-
dividus malveillants et in-
civiques nous tirent par le
bas en sabotant notre tra-

vail », a confié M. Kassa-Ibinga, en lançant un SOSaux riverains afin qu’ilspuissent dénoncer toutepersonne suspecte.Et le moins que l’onpuisse dire, est que sonappel lancé à l’ouverturede cet espace, en vue durespect du bien public, n’apas été entendu.

Un sapin et des fleurs emportés dans un jardin public
Incivisme

RAD
Port-Gentil/Gabon

Le sapin, planté en janvier par le maire 
et ses deux adjoints,...
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... a été déraciné sur cet espace.
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Le maire Kassa-Ibinga et son le premier adjoint
constatant les dégâts.
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sident et écrivain sénéga-lais Léopold Cedar Sen-ghor, «nous devons nous
enrichir de nos différences
pour converger vers ce
monde devenu planétaire,
grâce à la culture et le
commerce».De l’aveu du directeur gé-néral des Pyramides du

troisième millénaire, Mo-hamed Megahed, en 11ans d’existence, la foireégypto-gabonaise parti-cipe aujourd’hui, à son ni-veau, aux échangessud-sud. « L’économie
mondiale bouge, l’Afrique
suit, le Gabon et l’Egypte
s’alignent », a-t-il appuyé.

Tribune culturelle et éco-nomique, cet événementdans la cité de l’or noir est,aux yeux de MohamedMegahed, « notre attache-
ment au Gabon et son peu-
ple en général, mais
surtout à cette province en
particulier». Celui-ci a remercié les

plus hautes autoritéségyptiennes et du Gabonpour la confiance placéeen eux. Il a conclu, enlangue du terroir : « Lévé-
léwè, Akéwa » (Merci, au-trement dit). Tout unsymbole.Pendant trois semaines(l’exposition prend fin le

10 mai prochain), les cul-tures gabonaise et égyp-tienne se mettentensemble pour proposeraux visiteurs, qui n'ontque l'embarras du choix,des produits variés (cos-métiques, électroména-ger, peinture, artsplastique et culinaire, etc).


